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LA LUNE EXPLOSERA 

affirme 

l'astronome 

Sir James Jeans 

L'Astronome Sir James JEANS 

Londres, Juin. 
Ne point aller chercher ce qu'on fait 

[dans la Lune, 
Et vaut mêler un peu de ce qu'on fait 

[chez vous 
Où noms voyons aller tout sens dessus 

[dessous. 

LES ÉTRANGES 

CONVULSIONS 

DU SATELLITE OBSERVÉES 

RÉCEMMENT 

EN ANNONCENT-T-ELLES 

LA FIN 

IMMINENTE ? 

' ÉÉ cordial" 
-Italien 

D'IMPORTANTS EXERCICES NAVALS ORGANISÉS EN L'HONNEUR 

DU MARÉCHAL VON BLOMBERG 

ONT EU LIEU HIER, DANS LA BAIE DE GAETE 

Gaete, 7. — Les exercices navals orga­
nisés en l'honneur du maréchal Von 
Blomberg ont commencé peu avant 9 h. 

astre réputé mort ? Mais si une catas­
trophe survenue sur cet astre devait 
bouleverser la surface de notre planète, 
voilà qui aurait encore plus de retentis­
sement pour les terriens que la plus 
sanglane des hécatombes! 

C'est précisément l'aventure fâcheuse 

Le Maréchal Von BLOMBERG 

dans la baie de Qaete. La deuxième esca­
dre commandée par l'amiral Bernotti 
était ancrée en rade en quatre 
lignes parallèles, la ligne la plus éloi­
gnée des côtes comprend les croiseurs 
de la 2e et de la 4e divisions « Bande 
nere da Barbiano ». « Colleoni ». < Di 
Giussano » et « Diaz ». La deuxième li­
gne comprend les quatre croiseurs de 
7.000 « Duca ». « D'Aosta », « Monte-
cucco'.i », « Eugenio di Savia » et « At-
ttndolo » et les deux dernières lignes 
les navires éclatreurs et les torpilleurs. 

L'avion qui a amené de Rome le duce 
et six membres du gouvernement est 
arrivé à 8 heures, n a amerri près du 
croiseur « Duca d'Aaosta ». à bord du-

. jquel «ai mon!* le chef du gouvernement, 
qui a été reçu avec les honneurs mili­
taires. Le maréchal Badoglio. l'amiral 
Cben Shao Kuan. de la marine chi­
noise et les officiers sur* font partie d» 
la suite dû ministre de la Guerre alle­
mand sont à bord. 

Vers 8 h. 30, le maréchal Von Blom-

UN ASPECT DE LA LUNE. 

Ainsi parlait le Chrvsale des femmes. que nous prédit avec une objectivité 
savantes. Devant les. perturbations poli- tcute scientifique, l'éminent astronome 
tiques du monde, il semble avoir raison, professeur Sir James Jeans. 
a ne semble pas indispensable de cher- j . CARVER. 
<*er ce qui se passe à la surface d'un I ( L I R E L A S U I T C C N CINQUIÈME PAO») 

berg est arrivé à son tour en avion. 
Après avoir quitté l'appareil, il a pris 
place à bord d'un canot automobile et 
est passé devant les navires italien! 
dont les équipages lui ont rendu les 
honneurs. Le maréchal Von Blomberg 
a été reçu par le duce sur le c Duca 
d'Aosta », où l'on a hissé le pavillon 
hitlérien à croix gammée pendant que 
la musique Jouait l'hymne national 
allemand. Peu après, toute l'escadre a 
quitté la rade. Les navires éclaireurs 
augmentant de vitesse ont pris la tète 
de la formation. 

A la vitesse de 24 noeuds les unités 
se sont dirigées vers l'embouchure du 
Volturno à la rencontre de la première 
escadre venant de Naples. 

Les exercices se sont poursuivis par 
l'attaque de la 2e escadre de la part 
de contre-torpilleurs et de torpilleurs. 
Ces derniers venant de Ventotene à 
plus de 50 kilomètres à l'heure, avalent 
été précédés de navires éclaireurs qui 
avaient formé un nuage de brouillard 
artificiel pour masquer leurs mouve­
ments aussitôt leurs torpilles lancées. 
Les navires se sont éloignés protégés 
par le brouillard, tandis que les unités 
attaquées effectuaient les manoeuvres 
propres à leur faire éviter les torpilles. 

Ces exercices de combat n'ont duré 
qu'une vingtaine de minutes. Les croi­
seurs ont repris leur route en ne for­
mant qu'une seule ligne. 

Peu de temps après, la première et la 
deuxième escadres se sont rencontrées 
et ce furent deux lignes d'unités qui se 
dirigèrent vers Naples. A un moment 
donné l'un des croiseurs de la première 
escadre ayant repéré un avion ouvrit 
le feu contre lui. Le tir des canons de 
100 m/m. et de toutes les mitrailleuses 
des six croiseurs se concentra sur l'ap­
pareil puis les unités reprirent leur 
navigation vers Naples. 

M. MUSSOLINI 
grand croix du Mérite 

de l'Aigle allemand 
Berlin, 7. — Le D. N. B. communique: 

Le Fuhrer chancelier a confère à M. 
Mussolini, chef du gouvernement royal 
italien ta grand-croix de tordre 4n Mé­
rite de l'Aigle Allemand, récemment 
créé. Cest le premier homme d'Etat à 
qui cette distinction est conférée. 

L'acte officiel décernant la décoration 
est ainsi, conçu : c Au nom du gouver­
nement allemand le confère à S. E. Be-

nito Mussolini, chef du gouvernement 
royal italien, la grand-croix de l'ordre 
du Mérite de l'Aigle Allemand 

M. MUSSOLINI en tenue de campagne. 

signe de mon amitié et pour honorer les 
grands mérites qu'il s'est acquis en en­
courageant l'accord cordial entre l'Italie 
et le Reich ». 

Les insignes de cette décoration se­
ront remis ces jours-ci à M. Mussolini 
par M. von Bassel. ambassadeur d'Alle­
magne près le Quirinal. Le Fuhrer chan­
celier a décerné également la grand-
croix de l'ordre du Mérite de l'Aigle 
Allemand au comte Clano Di Cortellazzo, 
ministre des Affaires étrangères d'Italie. 

BELGRADE REÇOIT 
M. VON NEURATH 

Belgrade. 7. — A 11 h. 45, Je» deux, 
avions amenant de Berlin M. von Neu-
rath et.*a suit*, ont atterri a l'aéroport 
de Belgrade pavoisé aux couleurs alle­
mandes et yougoslaves. 
(LIRE LA SUITE EN CINQUIEME PAGE) 

Un Conseil de Cabinet 
a eu lieu hier 

IL A ÉTUDIÉ NOTAMMENT L'APPLICATION DES 40 HEURES DANS 
LES HOTELS, RESTAURANTS ET DANS LA MARINE MARCHANDE 

M. MONNET A FAIT UN EXPOSE SUR L'OFFICE DU BLÉ 
ET SOUMETTRA AUJOURD'HUI A LA SIGNATURE 

DU PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE UN PROJET DE LOI 
CONTENANT DE NOUVELLES DISPOSITIONS 

Paris. 7. — Les ministres et sous-
secrétaires d'Etat se sont réunis, cet 
après-midi, à l'hôtel Matignon, en Con­
seil de cabinet, sous la présidence de 
M. Léon Blum. 

Le Conseil de cabinet a été exclusi­
vement consacré à l'examen des ques­
tions qui figuraient à son ordre du 
jour. 

Le Conseil a étudié les modalités 

LES " REINES DES PERLES " CHANTENT A LONDRES 

d'application de la loi de 40 heures, 
d'une part aux employés des hôtels, 
cafés, restaurants ; d'autre part à la 
marine marchande. 

Le Conseil a ensuite examiné divers 
projets de loi en instance devant les 
Chambres ou devant être déposés sur 
leur bureau, notamment le projet rela­
tif à la prorogation des loyers. 

Les membres du gouvernement n'ont 
eu, à aucun moment, à discuter du 
problème de l'embauchage et du débau­
chage dont le projet de loi n'est pas 
encore rédigé, des questions de politique 
extérieure, ni des projets financiers. 

(LIRE LA SUITE EN CINQUIEME PACE) 

L'héritière des milliards 
de Rockefeller 

BUCAREST 
reçoit le Président 
de la République 

polonaise 
Bucarest, 7. — M. Ignace Moscicki, 

président de la République polonaise, 
est arrivé à Bucarest accompagné no­
tamment par le colonel Joweph Beck. 
ministre des Affaires étrangères. 

Il a été reçu à la gare par le roi 
Carol II, le prince héritier Michel, ainsi 
que par les membres du gouvernement, 
les chefs de missions diplomatiques et 
de nombreux dignitaires civils et mili­
taires. 

Le président Moscicki, le roi Carol et 
le prince héritier Michel ont passé en 
revue la compagnie d'honneur massée 
devant la gare, puis ils se sont rendus 
au palais royal en voiture attelée à la 
daumont et escortée par un escadron 
de la garde à cheval. 

Sur tout le parcours du cortège le chef 
de l'Etat polonais, le roi Carol et le 
prince Michel ont été chaleureusement 
acclamés. 

L'ARRIVEE DES JEUNES RÉFUGIES 
ESPAGNOLS A LA MAISON 

DE REPOS DE PETITE SYNTHE 
AU NOMBRE D'UNE CENTAINE, ILS VONT 

REPRENDRE GOUT A LA VIE 
DANS UN CADRE DE VERDURE APRÈS AVOIR 
CONNU LES ATROCITÉS DE LA GUERRE CIVILE 

EN HAUT : On voit, de gauche adroite, MM. le professeur TRATS, le 
D' SERlOtNO, son épouse, M. BINON, Directeur ée la Maison de Repos de 
Petlte-Synthe. 

EN BAS : Un groupe de jeunet réfugiés espagnol* photographiés dans le 
parc. 

(DE NOTRE ENVOYÉ SPECIAL) professeur PBATS nous avons pu con-
On - avait . annoncé depuis près d'un j naître dans^ le détail toutes; les Peripé-

mois déjà la venue prochaine d'un cer­
tain nombre de petits réfugiés du front 
de Bilbao. En fait, ils sont arrivés seu­
lement dans la nuit de dimanche à lun­
di et proviennent de tous les points de 
l'Espagne sauf de celui-là. 

ties qui furent le lot des petits réfugiés. 

Ceux de Bilbao 
Laissons-lui la parole : 
c Contrairement à ce qui a été dit, les 

enfants que vous avez devant vous, ne 
Ils goûtent maintenant à la vie. dans | proviennent pas de Bilbao. Ces derniers, 

le charmant cadre de verdure qui cons- ont été accueillis : une cinquantaine 
titue la maison de repos de Petite-Syn- dans des familles bretonnes ; une cen-
the. après avoir connu les atrocités de | taine. dans la banlieue de Pans, enfin 

200 environ sont gracieusement héberges 
dans la propriété du ministre socialiste 
belge M. Vandervelde, à Nieuport-Bains. 
(LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PAOE) 

guerre civile. 

Arrivée nocturne 
Pilotés, par M. Gaston Prats, direc­

teur du Comité d'Accueil, professeur au 
lycée français de Madrid il y a encore 
lquelques mois et M. le docteur Serrano, 
un brillant milicien, qu'accompagne son 
épouse, infirmière dévouée, quatre-vingts 
seize enfants espagnols, soit 58 garçons 
et 38 filles, âgés de quatorze à quinze 
ans, ont été reçus dimanche vers 22 heu­
res en gare de Dunkerque. 

En autocars ils gagnèrent aussitôt 
Petite-Synthe où après une douche rapi­
de ils purent dormir dans un bon lit. 

Premiers ébats 
Nous avons surpris hier matin ces 

pauvres gosses prenant leurs premiers 
ébats dans le parc, tandis que M. Raoul 
BINON, directeur de la Maison de Re­
pos,, propriété de la Caisse d'Assurances 
Sociales « Le Travail », son épouse, qua­
tre surveillantes et les deux délégués, 
prenaient de concert toutes dispositions 
utiles pour le séjour des enfants, sé­
jour dont la durée est hélas... indéter­
minée. 

Grâce à l'extrême amabilité de M. le 

Les grandes commissions 
permanentes 

de la Chambre 
seront renouvelées 

aujourd'hui et demain 

Le Gouvernement demandera 
que le projet de loi relatif 

aux pleins pouvoirs douanier* 
soit discuté jeudi 

(LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PAOE) 

La publicité à l'Exposition de Paris 

Suivant la pittoresque coutume, un service religieux réservé aux marchand s de quatre saisons londoniens a été célé­
bré à l'EgUse Sainte-Marie-Madeleine, à Londres. 

Notre photo montre les « Reines des Perles » chantant lu hymnes. 

John D. ROCKEFELLER, le milliar­
daire américain, a laissé sa /(.rtune, à sa 
petite-fille, la Marquise DB CUBVAS. 

Notre photo montre un portrait de 
rhtritiére. 

(RatfiopMta Nyt Htw-vsrv, Paris).1 


